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t mal ! Tu m'avais promis, pour. diquait a Hercule. dont la vigoureuse main te nette ni loupe ne pouvaient maintenant venir
as me trahir 1 nait la godille, 'e qu'il fallaitf-cir se main- pu aide.
t bien Hercule qui avait joué sa tenir en bonne-direcioti.rri Hercule ! Ah 1 voilà
ver 'elle' de Dirk Sand. Mais, il Mrs. Weldon, etsndie an <-cuir uno h- qui te vaut, ton pardon Cousine Weldon
t, et sa modestie ne lui permettaittiers de feuilles sèches. sabm1rhiji dans ses Pick'[Ti hexapode unique en son genre et
venir. D'ailleuîrs, il trouvait la pensées. tosin Béîîet. tacitie, fronçant le 'l'origine africaine !elui-l, du moins, nne
imple, et il répeta que pas un de sourcil à la vue d'Hercule, au1 uel il ne pardon' ni.' le contestera pas, et il ne me quittera qu'a-
ns n'eüt hésite a agir comme il naît pas son intervention dans l'affaire de la vee la vie
ette circonstance. manticore, songeant à ascolection perdue, à - -'est don- bien precieuxdemanda Mrs.
a Mrs. Weldon à parler du vieux ses notes d'entomologiste dont lea indigènes deWTedon.
fils, d'Actéon, de Bat, ses infortu- Kazonndé n'appîècieraient pas la valeur, était -Si cela est precieux! s'écria cousin Béne.
ons! là, les jambes allongées, les bras croisés sur la dict. UTn insect~e qui n'est ni un coléoptè re, ni
artis pour la région des lacs. Hercule poitrine, et, parfois, il faisait le geste instinctif un nevroptère, ni un hyménoptère, qui uap.
passer avec la caravane d'esclaves. de relever sur son front les lnetteý que son nez partient c .ncic île, dix ordres reconnus par les
ivis, mais aucune occasion ne s'é- ne supportait plus. Quant au petit Jack, il savant.,ct qu'on serait tenté de ranger plutôt
a pouvoir communiquer avec eux. avait compris qu'il ne fallait pcs faire de bruit dans la seconde section des arachnides ! Une
rtis ! Ils étaient perdus tuais, comme remuer 'tait pas défendu, il mi.-sorte 'araignee, qui serait araignée, si elle avait
rire d'Hercule avaient succédé de tait sou ami Dingo et courait à quatre paltes huit pattes, et qui est pourtant un hexapode,
es qu'il ne cherchait point à re- d'un bout de l'embarcation à l'antre puisqu'elle n en a que six 1 Ah 1 mes amis, le

Pendant les deux premiers jours la nourri- ciel me devait cette joie, et j'attacherai enfin
rez pas, mon ami, lui dit Mrs. Wel. ture de Mrs. Weldon et de ses compagnons se mo mcni'a une découverte scientifique ! Cet
si Dieu ne nous fera pas la grâce prît snr les réserves qu'Hercule avait putse pro- insiste-la, oe sera«« lexapodes Benedictus1'

un jour! curer i-ni l-,lépait. Pick Sind ne s'arrêta L'enthousiastesavant était.si heureux, il ou.
iotq instruisirent alors Dick Sand donc ic' juchait.tquelques heures îlenuit, afin biait tant (le miséres passées et à venir en che-
.i s'était passé pendant le séjour de de se donnet un peu de repos. Mais il ne dé. vau'haiucqoit dada favori, que ni Mrs. Weldon,
à la factorerie d'Alvez. - barqua pas, lie voulant le faire que lorýqiue la ni Dîtk Sand ne lii épargnèrent les félicita.
e, ajouta-t-elle, eût-il mieux valu nécessité de renouveler lAs provisions l'y oblige. tions.
azorndé.... rait. Pendant ce temps, la pirogue filait sur les
it que je suis I s'écria Hercule. Nul incident ne marqua ce dlbiit (i;oyage eaux soîbres de la rivière. L silence de la
rcule, non ! répondit Dick Sand. sur cette riv-ere în-'onnue, lui ne, mesurait pas, nuit n'était troublé que par le cliquetis d'é-
s auraient trouvé moyen d'attirer s, moyeu ni-, plus ceet cinquante pieds (le cailles îles crocodiles ou le ronflement des hippu-
ldon daus quelque piége ! Fayons large. Quelqus îlots 'éicaient à a surface potames qui s'ébattaient sur les berges.
e et sans retard ! Nous serons ar- et mar haient avec la mence vitesse 'Picrebar. Pnis, à travers les brindilles'du chaunue, la
e avant que Negoro soit de retour cation.-i)onc, nulle crainte de les aborder, Niciue, apparaissant derrière les cimes d'arbres,
s 1 Là, les autorités portugaises quelque obstacle ncles arrêtait par e sqi
nt aide et protection, et quand AI- Les rives, d'aillurs, semblaietétres désertes, l'embarcation.
ntera pour toucher les cent mille Evidemment, Ceq portions lit territoire de Ka- Soudain, sur la rive droite, il se fit un loin-

zonude étaie-nt pecu i p1 i'nes~ar If,'; mcli- tain brouhaha, puis un bruit sourd, 'nrtimue ai
lle coups de bàton sur le crâne de gènes. des pompes géantes edsseetifonctioic cie(dans

oquin ! s'écria Hercu'e, et je me Sur les berges, nomhrcIclantes sauvages sc- l'ombre.
i régler son compte ! reproduisaient à profusion Pt les relevaient des ("étaient plusieurs centaines d'élophsntq. qui,
, c'était là une complication, bien plus vives couleurs. Asclépias, glaieuls, lis, rassasiés des racines ligneuses qu'ils avaient.(îe.
'ldon, évidemment, ne pût songer à clemetites, halsaminc, fou- vorées pendant le jour, venaient se désaltérer
Kazonndé. Il s'agissait louc de gères arborescentes, arbustes odoriférants, for- avant l'heure du repos. On eût vraiment u
goro. Tous les projets ultérieurs uaient une bordure l'un incomparable éclat. croire que toutes ces troupes, s'abaissant et-se
d devaient tendre à ce but. Quelques torêts venaient aussi tremper leur h. relevant par un même mouvement automatique,
avait enfin mis à exécution ce plan sière dars ces eaux rapides. Dca arbres à copal, allaient assécher la rivière!

epuis longtemps imaginé, de gagner des acacias a feuilles raides, (les"hauhinias" (La suite au prochain numéro.)
I utilisant le courant d une rivière à bois le fer, dont îc tronc ivait revêtu une
ve. Or, le cours d'eau était là, sa fourrure de lichens lii coté exposé aux %îîts Nous lisons dans la Polubhblinn, revue biblio-
portait a nord, et il était possible les plus froids, des figuiers qui s'élevaient sur graphique
dans le Zaire. En ce cas, au li-u des racies disposées -n forme de pilotis comm-
aint-Paul de Loanda, ce serait aux les matgliers, et autres arbres ce magnifique Voulez - vousconnaILre la Ucllande I
e grand fleuve qu'arriveraient Mrs. venue, se penchaient sur la rivière. Leurs hautes Faites le voyage avec l'auteur des Notes
es siens. Peu importait, d'ailleurs, cimes, se rejoignant à cent ieds au-dessus, for' <l'un io'tri-ste. C'est an intelligent cicerone
secours ne leur manqueraient pas maient alors un berceau que les rayons solaires qui tî-, décria très roétiquement les
nies de la Guinée inférieure. ne pouvaient percer. Souvent, aussi, ils jetaient
re pensée de Dick Sand, décidé à un pont de lianes d'une rive à l'autre, et, dans vastes horizon,; cmes des Pays-Bas, leurs
courant de cette rivière, avait été la journée du 27, le petit Jack, non sans gran le ciels de velours, leurs harmonieux ré-
ter sur l'un de ces radeaux herbeux, admiration, vit une bande de singes traverser 1 uges de la-s limpides et de prairies ver-
s lottants qui dérivent en grand une de ces passerelles végétales, en se tenattpar doyantes, leurs vieilles cités populeuses.
surface des fleuves africains. la cueue pour le cas où elle se fût rompuesous ct
uIe, en rOIhant pendant la nuit sur leur poids.
it eu la chance de trouver une em- Ces singes, de cette espece de petits chiîn. I'Eia8ino ; là Dctft-la-Silencieusi-, cù Bal.
i s'en allait en dérive. Dick Sand pauzés qui a reçu le nom de "sokos," dans thazar Gérard tua d'un coup de pistolet
en souhaiter une meilleure, et le l'Afrique centrale, sont d'assez vilains échantil.lt uu o
it bien servi. En effet, ce n'était Ions de la gent simiesque, front bas, face d'un o1 sura
ces étroites barques dont les mcli. jaune clair, oreilles haut placées. nlsdventi-trHayeoondent les chefs-d'oeuvres
plus ordinairement usage. La pi. bandos d'une dizaine, aboient comme fetaient de Rembrandt; ailleurs, Leyde qui donna
ée par Hercule, était de celles dont des chiens couraits, et sont redoutés des mcli- le jour au prophète anabaptiste chanté par
dépasse trente pieds, la largeur gènes, dont ils enlèvent quelquefois les enfants Meyerbeer. On voit n'y a pos de

ue de nombreux pagayeurs enlèvent pour les égratigner ou Is mordre. En passat
ur les eaux des grands lacs. Mrs. le pont de lianes, ils ne se doutaient guère que
ts compagnons pourraient donc s'y sous cet amas d'herbes que le courant entrainait, d',11 touriste s'adjoignent les romanesqu
aise, et il suffirait de la maintenir il v avait précisément u petit garçon dont ils Aventure6 d'un jeune enseigne de vaisseaW
l'eau au moyen d'une godille pour eussent fait leur amusement. L'appareil, inia. André Kéradel. Le roman débute ainsi
courant du fleuve. giné par Dick Sand, était donc bien disposé
ird, Dick Sand, voulant passer sans puisque ces bêtes perspicaces sy trompaient.
t formé le projet de ne voyager que Vingt milles plus loin, dans cette MêtIejir- mères pleurent. Vous le saviez avant nons,
is, à ne dériver que douze heures née, lembarcation fut soudain arrêtée dans a vieilles femmes aux cheveux blancs, qui,
atre, c'était doubler la durée d'un marche. dans les premières années de ce siècie,
uvait être long. Très-heureusement, -Qu'y a-t-il ? demunda Hercule, tocj c"rs étiez de fraiches et blondes jeunes filles,
eut l'idée d faire recouvrir la pi. posté à sa godille.
lôme de longues herbes que soute. -Un barrage, répondit Dick Sand, naià titiprêtant l'oreille au bruit lointain du ca-
chie, élongée de l'avant à l'arrière, barrage aturel. non, redoutant l'appel sinistre des;tain-
nt sur les eaux, cachaient même la -Il faut le briser, monsieur Dick !hurs, répandant en silence vos larmes et
e. On eût dit un amas herbeux -Oui, Hercule, et à coups de hache. Qu'-
au fil de l'eau, au milieu des îlots ques îlots ont dérivé sur lui, et il a résisté!
Telle était même l'ingénieuse dis. -A l'ouvrage, mon capitaine! A louvrage ami, d'un fiancé A chaque bulletin île
e chaune que les oiseaux s'y nié- répondit Hercule, qui vint se lacer sut le de- victoire, à chaque page glorieuse datée de
t, voyant là des graines à picorer, vant de la pirogue. erlin, de Vienne ou do Moscou, vos cours
ecs rouges, " arrhinngas " noirs de Ce barrage étxit formé par l'entrelacement 'le Dalitaient d'un mouvement fébtile, non
cyons gris et blancs, venaient s'y cette herbe tenace à feuilles lustrées, 'lccî -e - .
mment. feutre d'elle-même su se pressant et deviettpoint denthousiasme, mais de terreur,
ce toit verdoyant formait un abri très résistante. On l'appelle " tikatik," et eue hélas Qu'ils devaient être sombres les
deurs du soleil. Un voyage exécuté permet de traverser des cours d'eau à pied sec, jouis de la séparation et de l'absence !...
ditions pouvait donc s'accomplir à si l'en ne craint pad'enfoncerd'utechcciif Un matin, le signal était donné: le jeune
s fatigue, mais non sans danger. de pouces dans son tablier herf'uiix. Deiigi h
e trajet devait être long, et il serait tiques ramifications de lotus recouvraient la sur- rtir. fl devait quitter le
se procurer la nourriture de chaque face de ce barrage. pays, s'arracher deq bras d'une mère, dire
,nécessité de chasser sur les rives, Ilfiatdjsobe Hecleptati ade au oxcilnal ormui,
e suffisait pas, et Dick Sand n'avaittrpdipuecqitrlebrainetifrpé 'ne al neieux liesd
rme à feu que le fusil emporté par mnaa dotmn ahce u a-rmo aslsrvn el ir
ès l'attaque de la fourmihire. Mais HUE PÈ,L ARG Vi ÉÉl
ieu de ne pas perdre un seul de sescornrelatsrlsrvsssdumitcsMtea Illaidspatesnsou-
-être mênme, en passant son fusil àa opee aprgerpeatl i eleu.nrsn rcs otetepu ojus
iaumue de l'emnbarcationu, pourrait-il Fu-llaoe egadefn ecuiuaôtejiiiil.jrudn etublo
emcent, comme un huttier à travers Bndc vi nisatepr uo eps rauaeIitn ae ecnuts tc
sa hutte. sri a.U aelvyg u aasatf-

la pirogue dérivait sous l'actionu tdex le ti erte afcoei enéatpsliq'lflatpanr or
que Pick Sand n'estimait pas àJoéntnoAvzelahteoaspciuetitIlpral'iltneat.laju

leux milles à l'heure. Il espéraitbotd'noooitseruatenoe o emoprsueuoiépa-lret
ne cinquanutaine de milles entre carn ti rsreea od epui nhuiseîecteéou tag.I
lu soleil. Mais, en raison même dehom fasipenàvir Psunnec,
e ce courant, il fallait une surveil-no!la neuàreuilralit romhr vcMrtou orr
nelle pour éviter les obstacles, QuleftdnsajiqadHrue-aeDei. Lagoelifiatobir
s d'arbr'es hauts-fonds du fleuve."soélv"arstu-uirpotunho-snfyetdslspl dsndaeu
avait à craindre que c-e courant,.ne rbeptt êeq'lvni erceli u lrL-uatuefmle asqevu
'n rapides, .cn cataractes, ce qui estunbidecteiaik.Coesglère
les rivieres africaines.brv orsmlimêeinpucnusul sai-làvu, avesf ms, a-

auquel la joie d'avoir revu Mrs.lireetn.ien-dufyréstetpuatla-
ion enfant avait rendu ses forces, Miqelsecaain osnBccltsu dr! nn ovi a lséo
à l'avant de la pirogue. A travers pusbs 1 'ecctiicee î'lt-ui nr
erbes, son regard observait le cours lidxe epue lletuîO'eel4l rsqemn aahae aRla ar-d
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LES ETAPES D'UNE OOIVERSION

Brucker fut l'une des personnalités les
plus puissantes et les plus originales de
notre temps; il fut surtout un caractère.
Né en 1800, au bruit du canon qui an-
nonçait à la France enthousiasmée la vic-
toire de Marengo, c'est à Paris que Bruc-
ker a passé sa vie, exercé son apostolat, et
qu'il est mort. Tour à tour ouvrier, jour-
naliste, poète, romancier, tribun, il passa
par toutes les phases de l'erreur, du fouir-
riérisme au socialisme républicain, jus-
qu'au jour où, d'épreuve en épreuve, il
arriva au christianisme intégral, c'est-à.
dire au catholicisme. Ce jour-là, il brisa
la plume qui evait écrit ses oeuvres si vi-
goureuses, mais si dangereuses aussi, les
intimes, le Bouquet de Mariage, et consa-
cra exclusivement sa vie à ses nouvelles
croyances. Pendant trente-cinq ans, jus-
qu'à sa mort, Brucker a vécu pour Dieu,
lutté pour Dieu, parlé pour Dieu, semant
partout où il pouvait sa parole d'apôtre.
C'est aux ouvriers qu'il s'adressait de pré-
férance: il les haranguait chez eux, dans
les rues, star les places, jusque dans les
églises, et le nombre de ceux qu'il a arra-
ches (de l48 à 1852) aux griffes de la
révolution est incalculable Son éloq1uence,
à la fois sublime et triviale, portait tou-
jours ; son esprit pétillant, sa verve im-
prévue enlevaient les foules. On cite de
lui 'des réparties sanglantes qui réduisaient
au mutisme ses adversaires. En voici
quelques-unes. Dans un club, un maté-
rialiste essayait de démontrer à ses audi-
teurs qu'il n'y a pas de Dieu et que
l'homme descend du singe. A la fin de
la prétendue démonstration, impatienté,
crispé, hors de lui, Brucker, qui faisait
partie de l'auditoire, demande la parole.
Elle lui est accordée. Il monte à la tri-
bune et dit simplement ceci : "Messieurs,
l'honorable citoyen que vous venez d'en-
tendre s'est escrimé pendant une heure à
nous prouver que sa graud'mère était une
guenon. Je n'y fais pas opposition." On
voit d'ici de quel côté furent les rieurs.
Furieux, l'homme-singe voulait se défen-
dre, et, s'adressant à Brucker: " Citoyen,
vous me rendrez raison de cette insulte !"
-. " Un duel! riposte Brucker, soit ; mais
à une condition, c'est que je me battrai
avec une ustache de six tous; il n'est pas
besoin d'épée pour ouvrir les huitres."
Nou eaux éclats de rire, plus bruyants
encore. L'homme-singe avait déguerpi.-
Une autre fois, dans une réunion popu-
laire, un ouvrier se vantait d'êtie chré-
tien, mais sans pratique : "Pardon, ci-
toyen ! lui demande Brucker, quelle est
votre prtolession, s'il vous plaît " -
" Cordonnier "-" Sans pratiques !" dit
Brucker, d'une voix de fausset. Et le
cordonnier de quitter la tribune.

A V I S

Nous prions nos abonnés de nous payer
leur abounement afin de s'acquitter de ce
qu'ils nous doivent et de pouvoir en même
temps obtenir la prime. On doit avoir
remarqué que nous nous efforçons, depuis
quelque temps, de publier des feuilletons
et des gravures d'un grand ini'éêt. On
devrait nous tenir compte de nos efforts.
Nous conm uenîcerons bientôt la publication
d'un autre feuilleton illustié plus intéres-
sant encore peut-être que le Capitaine de
quinze c'n8. Si on ajoute à cela l'avan-
tage d'avoir la priie, il nous semîble que
c'est assez pour engager nos lecteurs à ac-
quiescer à notre juste dewande. Pour-
quoi nous obliger à envoyer des agents,
à faire pour rien des dépenses si considé-
rables 1

MM. Gravel et Thibault donneut avis au pu-
blic, et en particulier à leur nuonbreuses pra-
tiques, qu'ils ont maintenant en mains le plus
bel assortiment de Tweed Ecossais, Anglais et
Canadien, Drap, Serge et Tricot qu'il soit pos-
sible île tr-uver. Leurs prix sont des plus mo-
dérés. Ainsi cdoue si vous voulez étre bien ser-
vis et acheter à bon marché pour argent comp.
tant, rendez-vous chez Gravel et Thibault, 587,
rue Stf'-Ccithuerite.

N. B. Nous invitons aussi les Dames à venir
examiner notre département de Mode, nous ne
doutons pas qu'elles seront émerveillées de l'é.
légance de nos chapeaux. Venez ponc immé.
diatement pour choisir,
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